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Les chiffres et les lettres sur les châssis à plaques (plate-
holders) servent beaucoup à éviter cette erreur toujours re-
grettable ; mais le moyen le plus sûr, malgré sa grande sim-
plicité, consistL à prendre des bandes gommées, comme celles
qui entourent les timbres-poste, et à en appliquer une sur cha-
que côté du châssis, de manière qu'elle touche le bord du ca-
dre et la planchette mobile. Tant que cette bande n'a pas
été cassée, on est certain que la planchette n'a pas été tirée
et que la plaque n'a pas servi.

L'AnnÊ E. PoIRIER.
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-La Croix du Canada a cessé de paraître, il y a quel-
que temps. Nous avions vivement désiré la fondation d'un
journal de ce genre, et, durant son existence, nous avons plus
d'une fois exprimé l'estime que nous avions pour ce vaillant
organe catholique. Les regrets que. sa disparition nous fait
éprouver sont done bien sincères.

-L'Album indastriel,publié à Montréal,est disparu, lui
aussi, depuis notre dernier numéro. Cette revue était bien
faite et très intéressante. Il est bien difficile, en notre cher
pays, (le maintenir une publication strictement scientifique.

-Le Messager de Saiut-A ntoine, bulletin mensuel de la
dévoton à saint Antoine de Padoue et de l'Œuvre du pain,
publié à l'lHôtel-Dieu Saint-Vallier de Chicoutimi. 25 ets
par année. L'expansion merveilleuse que prend chaque jour
la dévotion à saint Antoine rendait nécessaire une publica-
tion de ce genre, que nous croyons appelée à un grand succès.

-La Vérité vient d'entrer dans sa quinzième année.Nous
la complimentons de la santé vigoureuse dont elle fait preu-
ve et qui lui assure, espérons-nous, de très nombreuses an-
nées d'existence.-Avec tous les catholiques sincères, nous
déplorons l'issue malheureuse du procès que notre confrère
avait porté en cour d'appel, et que nous comptions devoir se
terminer autrement dans l'intérêt de la religion et de la
presse honnête.

-Le Canada, d'Ottawa, et l'Ouvrier catholique,de Bid-
deford, Me, nous font la faveur de publier le sommaire de no-
tre revue. Nos remerciements à ces bienveillants confrères.,
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